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PRÉSENTATION DES GROUPES DE TRAVAIL

Responsables
Monique Baujard & Dominique Quinio

MENSUELLE
NEWSLETTER

AU CŒUR DE L’ÉTAPE CONTINENTALE DU SYNODE
INTERVIEW DE DOMINIQUE ROUYER
 Propos recueillis par Dominique Quinio

Les réunions du 14 et 28 février ont surtout eu pour objet de préparer la plénière du 7 mars. Pour approfondir
la proposition n°9, figurant dans la contribution au synode de Promesses d’Eglise, le COPIL a cherché à
élaborer plusieurs schémas à débattre.
Cette proposition n°9 vise à : « Inventer de nouveaux modes de collaboration des baptisés au niveau national
de l’Église en France afin de permettre un travail et un dialogue permanent entre la Conférence des Évêques
de France (CEF), la Conférence des Religieux et Religieuses en France (CORREF) et les fidèles laïcs des
mouvements, associations et services d’Église et plus largement de tous les baptisés, de tous âges,
sensibilités, états de vie. Certains attendent la mise en œuvre d’une nouvelle instance avec une
représentativité et une dimension délibérative. D’autres préfèrent partir des organes de gouvernance
existants et mettre en œuvre des groupes de travail et des instances consultatives solides et permanentes ». 
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PLACE DES FEMMES ET DES HOMMES

Ce groupe  succède au groupe « place des femmes
dans l’Église ». Nous avons réfléchi à ce
qu’implique cette modification d’orientation de
travail ; nous avons repris le travail du groupe
précédent pour voir quelles parties conserver et
comment s’appuyer dessus pour remplir notre
mission. Notre constat : en réalité, tout a déjà été
dit sur ce que devrait être la place des femmes
dans l’Église. Notre enjeu : travailler une véritable
égalité dans l’Église entre les femmes et les
hommes. Pour les hommes également, la place de «
laïc » n’est pas toujours simple. Notre point
d’attention : des éléments vont se recouper avec le
groupe « rapport des clercs et des laïcs », une ou
deux séquences de travail communes seront
sûrement utiles. Notre 1er objectif : proposer une
formation aux clercs sur les nouveaux ministères
institués pour les laïcs par le pape : Acolyte,
Lecteur, Catéchiste.

ÉCOUTER, DIALOGUER, ANNONCER

Responsable
Agnès Cerbelaud

Mouvements représentés
Action Catholique des Femmes, Amis de la Vie,
Associations Familiales Catholiques, Chrétiens
Divorcés Chemins d'espérance, Communauté de
l’Emmanuel, Communauté de Vie Chrétienne,
Entrepreneurs et Dirigeants Chrétiens, Délégation
Catholique pour la Coopération, Foi et Lumière,
Fondacio, Fraternité Charles de Foucauld,  Instituts
Religieux et Solidarité Internationale, Mouvement
Chrétien des Retraités, Mouvement Rural de
Jeunesse Chrétienne, Office Chrétien des
Personnes Handicapées, Réseau Saint Laurent,
Semaines Sociales de France. 

L'ÉCHO DES COPIL

DATES DU PROCHAIN COPIL
14 mars 2023

en visio

DATE DE lA PROCHAINE PLÉNIÈRE
6 juin 2023
19h-21h30

chez les Apprentis d'Auteuil

du 14 & 28 février 2023

Vous venez de vivre une expérience inédite, une étape de la
démarche synodale que le pape François a lancée et qui devrait
aboutir à l’automne 2023 puis 2024. Expliquez-nous ?

Après la consultation nationale que nous avons vécue en
2022, se tient cette année une étape continentale. Avec des
rencontres inédites, de consultation et de travail, à l’échelle
des continents (Europe, Asie, Afrique, Océanie, Moyen Orient
et deux pour les Amériques). Pour l’Europe, cette étape s’est
tenue pendant 5 jours, en présence à Prague et à distance
dans chaque pays. A Prague, il y avait quatre représentants

Les participants ayant explicité les raisons qui les
ont conduits à s’engager dans ce groupe, les trois
termes du titre ont été analysés. Selon le principe
de Promesses d’Eglise, les différents mouvements
sont invités à témoigner de leur pratique dans ces
trois directions. Lors de la deuxième réunion, après
l’évocation par chacun des participants d’un texte
biblique qui inspire son engagement, a été
présentée par Christine Lamolinerie une expérience
de l’écoute, expérience professionnelle et
expérience au sein de la DCC. L’arbre de la
synodalité a été expliqué, comme outil pour entrer
dans les trois termes de notre réflexion. 

Mouvements représentés
Communauté de Vie Chrétienne, L’Emmanuel,
Entrepreneurs et Dirigeants Chrétiens, Fondacio,
Mouvement Chrétien des Cadres, Mouvement
Chrétien des Retraités, Mouvement Rural de
Jeunesse Chrétienne, Scouts et Guides de France
et François Fonlupt – archevêque d’Avignon.

NOS CONSEILS DE LECTURE

La Province dominicaine de France, sous la responsabilité du prieur
Frère Nicolas Tixier, missionnait en 2020, l’historien Tangi Cavalin
pour « faire toute la lumière sur ce que l’on appelle "l’affaire Thomas
Philippe" pour notamment permettre de préciser le rôle de l’institution
dominicaine dans le traitement de cette affaire depuis l’origine ». ll
aura fallu 2 années de travail et la collaborations d’experts
sociologues, historiens et psychiatres pour voir l’ampleur des abus des
frères Philippes au cœur d’une communauté et de l’Église.

A la suite de l’enquête mettant en cause son fondateur, Jean Vanier,
en 2020, l’Arche décide de mettre en place une commission afin de
mieux comprendre la vie de Jean Vanier, l’histoire de la fondation de
l’Arche, et les réalités institutionnelles au sein des communautés. Les
membres de la commission d’étude on rendu public le 30 janvier
dernier ce rapport de plus de 900 pages, mais dont un résumé est
aussi disponible. Il montre particulièrement le lien entre Jean Vanier et
son père spirituel Thomas Philippe, ainsi que son adhésion jusqu’à sa
mort à ses doctrines.

Lors de la plénière du 7 mars, la théologienne Marie-Jo Thiel nous a
expliqué comment la vulnérabilité est une clé d'interprétation de la
crise systémique des abus dans l'Eglise. Nous signalons le dernier
ouvrage qu'elle a dirigé sur la question des abus "Ecouter, enquêter,
prévenir" 

www.promessesdeglise.fr

pour la France, deux évêques (le président de la conférence épiscopale Mgr de Moulins-Beaufort et Mgr Joly,
qui a piloté la synthèse nationale) et deux jeunes femmes. A distance, nous étions dix , réunis à Saint
Wandrille. Chacune des 41 délégations nationales représentées pouvait s’exprimer pendant six minutes, et
nous avions des temps de débats, par langues : j’ai eu l’honneur d’animer un groupe ayant choisi la langue
française. Nous avons travaillé sur trois questions : les lignes de force se dégageant du document de synthèse
des contributions nationales, les points de désaccord et, enfin, les priorités à mettre en avant.

Qui étaient les représentants français réunis à saint Wandrille? 

Trois clercs, dont un diacre et des laïcs de différents engagements, dont une sœur du Chemin neuf, tous ayant
souvent beaucoup travaillé sur le synode national. Un bel équilibre femmes-hommes et clercs-laïcs dans notre
groupe. Mais à la tribune à Prague, nous avons surtout vu des évêques ! On peut noter que ce sont les deux
femmes qui ont lu la déclaration française, que nous avions préparée en amont de la rencontre.

Avez-vous reconnu, entre les différentes délégations, des points de convergence ?

Plusieurs points se retrouvent dans chaque intervention : l’égale dignité de tous les baptisés et donc la
nécessité que tous aient leur place et des responsabilités dans l’Église. Il a été question de la place des
femmes, de l’importance d’une approche synodale, d’être une Église accueillante (inclusive a-t-il été dit), et
une Église « en sortie », attentive à tous les défis du monde contemporain. Mais ces différents thèmes ne sont
pas analysés de la même façon selon les pays. Certains ont même, d’ailleurs, suggéré de « régionaliser » les
approches, de respecter la subsidiarité pour permettre d’adapter différemment nos manières de vivre en
Église.

Vous avez donc observé des points de divergence.

Oui. On a senti ces approches différentes entre les Églises de l’Ouest et les Églises de l’Est de l’Europe,
méfiantes vis à vis des sociétés sécularisées de l’Ouest et des risques pour l’Église de toucher à la doctrine, de
renoncer à la Vérité. De même, jusqu’où aller pour donner toute leur place aux femmes ? Et jusqu’où aller dans
l’inclusivité (Le clivage reste important quand il s’agit de l’homosexualité, par exemple) ? Sur le partage des
responsabilités, de même, entre clercs et laïcs, il ne s’agit pas pour certains de donner des pouvoirs de
décision aux laïcs. Enfin, sur la question des abus, là aussi s’est manifestée une différence d’approche, les
Églises de l’Est n’ont pas évoqué la question. En revanche, sur l’œcuménisme et la manière de le vivre au
quotidien, ces Églises ont beaucoup de choses à nous apprendre.

Avez-vous regretté des thèmes absents dans ces réflexions ? Vous qui représentez le CCFD-Terre solidairs vous
aviez peut-être d’autres attentes ?

On a peu parlé de sujets comme les migrations, l’urgence climatique, les pauvretés dans le monde. Et on a
regretté que, bien que rappelant la nécessité de donner toute leur place aux plus pauvres, on ne leur ait pas
donné la parole, comme à ceux qui se sentent exclus de l’Église. Mais il nous avait été rappelé, en début de
rencontre, qu’on était là pour parler de synodalité, de gouvernance !

Pour votre engagement dans le collectif Promesses d’Église, que retirer vous de cette expérience ?

J’ai envie de dire que, dans Promesses d’Église, on n’est pas mauvais ! Nous savons que nous sommes
différents, que nous n’usons pas toujours du même vocabulaire, mais nous avons su formuler ensemble des
recommandations pour notre contribution synodale. Nous sommes sur le bon chemin.

Avez-vous la conviction que la démarche synodale voulue par le Pape portera du fruit ?

Les sept rencontres continentales vont permettre de construire, sous des modalités différentes, une vision
universelle, d’apporter une contribution originale à ce qui constituera l’instrument de travail du synode romain
en octobre prochain. De synthèse en synthèse, y a-t-il un risque d’affadissement ? L’exemple de la synthèse
continentale montre qu’il a é té possible de garder les principales lignes de force des différentes
contributions. L’originalité de cette démarche, c’est que nous ne savons pas à l’avance ce qu’elle va produire, il
faut faire confiance. Mais à Promesses d’Église, nous en avons l’habitude !

https://commissiondetude-jeanvanier.org/commissiondetudeindependante2023-empriseetabus/
https://www.promessesdeglise.fr/5532-2/
https://www.lesedc.org/
http://www.promessesdeglise.fr/

